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CONTEXTE : 

Les préoccupations liées au confort intérieur dans les bâtiments et à l’évolution de la qualité de l’air 

intérieur (QAI) ne cessent de prendre de l’ampleur avec les nouveaux modes de construction [1]. Nos 

modes de vie nous amènent à vivre dans des milieux clos la majeure partie de notre temps, or il est 

établi qu’une mauvaise Qualité de l’Air Intérieur peut entrainer des conséquences sur la santé 

des occupants allant d’une simple gêne au développement de pathologies graves. Les bâtiments à 

haute performance énergétique, souvent plus étanches, présentent de plus faibles taux de 

renouvellement de l’air et par conséquent des concentrations en polluant plus élevées dans l’air 

intérieur, notamment de CO2. [2]  

La particularité du CO2 est sa nature anthropique : son taux dans l’air intérieur est principalement lié 

à l’occupation du bâtiment. Ainsi, fréquemment des pics de concentration peuvent être 

observés lorsque la ventilation n’est plus suffisante. A titre d’exemple, Manuel C. Gameiro da Silva a 

mesuré en 2007 l’évolution de la concentration en CO2 dans une salle de conférence contenant 200 

personnes. Bien que la salle fût ventilée, des pics de CO2 ont pu être observés lors des périodes de 

forte occupation dans la salle de conférence (cf. Figure 1). Or, même à des concentrations 

considérées comme faibles, le CO2 présente un danger sanitaire pour les occupants et peut 

notamment altérer leurs facultés cognitives [3] [4]. D’autres substances comme les composés 

organiques volatils (COV) sont retrouvées dans les espaces intérieurs à des niveaux de 

concentrations présentant des risques sanitaires avérés (cas du benzène et du formaldéhyde). Ces 

COVs proviennent principalement de sources intérieures comme les émissions du mobilier et des 

matériaux de construction ou les activités des occupants (usage de produits ménagers, cuisine…).  

Les surfaces intérieures peuvent jouer le rôle de puits de composés et réduire l’amplitude des pics de 

pollution [5] [6]. Les mécanismes de transfert identifiés sont l’adsorption, la solubilité des composés 

dans l’eau présent sur les surfaces ou des réactions hétérogènes sur les surfaces intérieures [7] [8] 

[9]. 

   Les matériaux à base de terre crue présentent des caractéristiques intéressantes  pour le piégeage 

(ou puits) des polluants à leur surface [10]. De par la présence de minéraux argileux et de 

leur microstructure, ils présentent une capacité d'adsorption élevée et une absence 

d'émission de polluants par le matériau lui-même.  

L’atténuation des pics de pollution dans les bâtiments pourrait donc être obtenue par la mise en 

place d’enduits à base de terre crue sur les murs intérieurs (mélange terre + sable + eau, avec ou 

sans fibres végétales).  

Proposition stage master



 

 Figure 1. Evolution de la concentration en CO2 (en ppm) dans une salle de conférence contenant 200 

personnes. Données issues de Manuel C. Gameiro da Silva Reseach Group in Energy, Environment and 

Comfort, ADAI-LAETA, Department of Mechanical Engineering University of Coimbra. 

 

OBJECTIFS ET TRAVAIL DU STAGE :  

Pour évaluer le potentiel de régulation des concentrations de polluants à l’intérieur des bâtiments par 

les enduits de terre, ce stage vise à analyser la dynamique de capture et de libération du CO2, du 

formaldéhyde et du toluène à l'échelle du matériau (enduits). 

Ce travail sera conduit en utilisant un dispositif expérimental original mis au point par l’équipe RIME 

de l’IMT Mines d’Alès, permettant de déterminer plusieurs paramètres caractérisant les échanges 

matériau/air, à savoir les constantes de vitesse d’adsorption et de désorption, la constante de partage 

à l’équilibre et la concentration gazeuse initiale du composé à la surface du matériau [11] [12]. Ces 

paramètres sont estimés à partir d’essais menés dans un système fermé (cellule en verre) contenant 

le matériau et par un suivi temporel des concentrations gazeuses à la surface du matériau en utilisant 

la microextration sur phase solide (SPME) durant des phases d’émission et d’adsorption. Le modèle de 

Langmuir est ensuite appliqué au système pour estimer les paramètres de sorption.  

Les résultats obtenus pour les enduits de terre seront comparés à ceux d’autres matériaux (plaque de 

plâtre et sols plastique) déjà caractérisés. 
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